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chère lectrice, cher lecteur,

Vous avez sans doute joui, comme moi, de ce printemps ensoleillé. 
Et nous avons tous observé ces bourgeons et ces pousses pleins de 
promesses qui ont éclaté et se sont épanouis en couleurs magnifiques. 
En y réfléchissant je considère l’hiver comme aussi très productif, où 
toutes ces promesses étaient déjà là en devenir, en gestation. Il en est 
de même pour des événements concernant Initiatives et Changement 
(I&C) en Suisse pendant ces derniers mois. En voici trois exemples:

Les travaux de rénovation d’une partie de la terrasse qui soutient le 
bâtiment du Caux Palace et qui couvre le tunnel du train à crémaillè-
re reliant Glion à Caux ont pu être achevés avant Noël, et les frais 
considérables engendrés par ces réparations importantes ont pu être 
couverts. Un article à la page 4 vous en donne les détails.

Pendant la rencontre d’hiver 2016/2017 à Caux de bonnes graines 
ont été semées dont Verena Gysin vous en parle à la page 2.

Rencontres régionales en allemand à Berne: Un nouveau projet des 
Amis de Caux a pris forme avec un petit groupe qui s’en est occupé 
pendant l’hiver. Partant du constat que bien des événements en lien 
avec les Amis de Caux avaient eu lieu en Romandie, mais que par 
contre il y en avait très peu dans les autres régions de notre pays, ils 
ont organisé une rencontre régionale à Berne en mars, et la prochaine 
aura lieu le 20 mai. Voir les informations à la page 3

Mais je pense avant tout à la dimension spirituelle, qui la plupart du temps ne produit pas des résultats 
visibles. Ce sont des décisions auxquelles nous sommes encore et toujours confrontés. Il s’agit de savoir si 
je vais me préoccuper de mes propres intérêts ou de mes seuls besoins ou si je vais aussi penser à ceux 
des autres ; et si pendant mon « moment de silence » (l’écoute de la voix intérieure)  je vais laisser de la 
place à l’inattendu, à la nouveauté. 

Dans cet esprit j’espère que, dans les semaines et les mois qui viennent, nous puissions tous nous réjouir 
de quelque chose qui, depuis le début de cette année ou même depuis plus longtemps, aurait  grandi et 
mûri en nous. 
					     Avec mes salutations cordiales
										M          aya Fiaux

P.S. Comme vous le savez peut-être, Jean et moi partirons le 4 mai pour l’Australie. Nous y serons basés 
pendant trois mois chez des amis, pendant leur absence; ceux-ci utiliseront à leur tour notre appartement 
quand ils seront en Suisse. Notre voyage continuera en Nouvelle-Zélande pendant sept semaines et se 
terminera avec dix jours à Hong Kong. Le retour en Suisse est fixé pour le mois d’octobre. Nous nous 
réjouissons de retrouver des amis rencontrés dans le contexte d’I&C et à Caux et de voir ainsi un rêve 
de longue date se réaliser.
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Contributions de nos Lectrices et lecteurs

Mystique. Médiateur. Etre humain
Il y a 600 ans – Nicolas de Flüe
Verena Gautschi, Kriens

Qui n’a encore jamais enten-
du parler du fameux ermite 
d’Obwald ? Mais le connaissons-
nous vraiment ? Chacun sait ceci 
ou cela sur lui : qu’il était paysan 
et conseiller communal et qu’il 
était père de 10 enfants ; qu’à 50 
ans, avec l’accord de sa femme, il 
a choisi une vie d’ermite ; qu’il a 
passé vingt ans de sa vie en jeû-
nant et en priant et que finale-
ment, par ses conseils éclairés, il a 
préservé la Suisse d’une affreuse 
guerre civile.

Il fut le premier Saint suisse et 
jusqu’à récemment le seul, puis-
que jusqu’à sa canonisation offi-
cielle en 1947, 530 ans se sont 
bon an, mal an écoulés. Oui, 
peut-être que notre Suisse est 
bien « non pas un sol en terre, 
mais un sol en bois (Gottfried 
Keller)  »  pour la sainteté et 
l’art !

Toutefois, un programme riche et 
diversifié va se dérouler tout au 
long de l’année du jubilé  : céré-
monies de commémoration, œu-

vres dramatiques, films, œuvres 
musicales, conférences universi-
taires, journées de recueillement 
– environ 600 bénévoles s’y sont 
engagés, pratiquement une per-
sonne par année de jubilé ! Selon 
Beat Hug, responsable du bureau 
du 600ème, il s’agira de « R é-
flexion plutôt que de spectacle ». 
C’est ainsi que se comprend la 
devise « Retour au Ranft » - plus 
de recueillement, de solitude, de 
calme … 

https://www.cath.ch/newsf/re-
tour-ranft-programme-600-ans-
de-nicolas-de-flue/
Si vous avez accès à Internet, le 
site  vous informera sur les très 
nombreuses offres d’événements 
qui vont se dérouler tout au long 
de l’année 2017, offres qui vont 
encore se multiplier.

Rencontre d’hiver à Caux
Verena Gysin, Bâle

C’est devenu une tradition de 
nous retrouver tous les deux ans, 
à la fin de l’année en cours, pour 
échanger nos expériences et fê-
ter le Nouvel An ensemble. 

Pourtant cette année, les cho-
ses se sont passées autrement. 
A commencer par le temps  : 
jusqu’au sommet des Rochers de 
Naye, tout était brun. Le paysage 
était vraiment desséché, et de ce 
fait nous avons reçu de sévères 
instructions concernant le cortè-
ge aux flambeaux nocturne dans 
la nature. Mais nous avons pu 
profiter chaque jour d’un temps 
splendide, un soleil éclatant nous 
a accompagnés du matin au soir, 
avec toujours de magnifiques 

couchers de soleil. Une épaisse 
mer de brouillard cachait souvent 
le lac Léman

Une équipe expérimentée nous 
a accompagnés au cours de ces 
journées. Ainsi, chaque groupe 
de travail avait tous les jours le 
même «  plan horaire  ». Ce qui 
veut dire, par exemple, préparer 
le petit déjeuner chaque matin. 
Ainsi seul un groupe devait re-
cevoir des instructions pour les 
tâches concernées.

De cette façon, quelles que fus-
sent nos tâches, nous avons tous 
pu nous retrouver à 10h vers les 
grandes baies vitrées pour un 
temps de réflexion. Nous avons 
commencé par réfléchir aux thè-
mes écrits en quatre langues sur 
un tableau. Au soleil qui nous ré-
chauffait (et nous éblouissait par-
fois) se joignait de temps à autre, 
la douce musique de la harpe et 
du piano de Bettina et d’Ulli.

Le thème de la conférence était 
«Le changement». Que ce soit 
dans des circonstances extérieu-
res ou pour nous-mêmes, tout 
est en pleine évolution. Ce qui 
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vit ne peut pas rester immobile. 
Chaque jour en plénière, un défi 
nous était lancé: une recherche à 
faire, un sujet à méditer et à dis-
cuter. 

Après le thé, nous nous retrou-
vions pour des échanges plus per-
sonnels dans nos groupes de tra-
vail. De façon ludique, nous avons 
pu découvrir ce qui arrive  aux 

étrangers qui sont chez nous ou 
ce qui nous arrive à l’ étranger. 

Le changement constant ne s’ar-
rête pas non plus à nos habitudes 
de consommation. Comment 
gérons-nous nos ressources ? Vi-
vons-nous de façon à ce que tous 
les habitants de la terre puissent 
vivre de la même façon  ? Nous 
avions passé un test qui nous a 
aidés à ouvrir les yeux et à réflé-
chir aux domaines où du change-
ment serait nécessaire.

Après toutes ces sérieuses ré-
flexions, nous sommes arrivés au 
dernier soir. La soirée toute en 
couleurs du réveillon a commencé 

avec la traditionnelle remise des 
couvre-chefs bricolés par chacun. 
Avec la fameuse pièce «Dinner for 
one» jouée par des participants et 
les présentations artistiques, drô-
les, mais aussi méditatives, nous 
sommes arrivés à minuit.

C’est ainsi que, le 1er janvier, une 
joyeuse troupe a quitté Caux 
pour se replonger dans le quoti-
dien de 2017.

Nouvelles des Amis de Caux 

Rencontre régionale à Berne
Margret Lehmann Kehrsatz

J’étais vraiment tendue au cours 
de la semaine précédant le same-
di 18 mars. Qui donc allait venir? 
Les Amis de Caux trouveraient-ils 
l’endroit, tout près de la gare de 
Berne? Notre thème serait-il bien 
accueilli? Nous, ce sont Stefan 
Zulauf et moi – aux préparations 
participaient aussi Maya et Jean 
Fiaux ainsi que Nathalie Floras.

Nous avions élaboré l’idée, et 
en partie le concept, lors de la 
rencontre du week-end de no-
vembre à Caux: Organiser plus 
de rencontres régionales, aussi 
en Suisse allemande. Nous nous 
sommes d’abord décidés pour 
Berne, un lieu relativement cen-
tral et aussi facilement accessible 
depuis la Suisse romande. Cela 
devait être une rencontre men-
suelle, permettant de discuter 

plus souvent des idées et des at-
tentes d’Initiatives et Changement 
et des Amis de Caux (AdC); et 
même de parvenir à intégrer da-
vantage ces idées dans notre vie 
quotidienne et de les mettre en 
pratique, justement à travers le 
partage avec d’autres.

C’était super. Il y avait là des gens 
qui avaient déjà vécu les débuts 
de Caux, des membres fonda-
teurs des AdC et quelqu’un qui 
ne connaissait encore pas du tout 
Caux. Nous étions 13 personnes 
et dès le tour des présentations, 
des conversations intéressantes 
se sont engagées.

La discussion sur le thème 
«qu’est-ce qui renforce la cohé-
sion des habitants de la Suisse», 
sous la devise «Be the Change 
you want to see» (Soyez le chan-
gement que vous voulez voir), 
était en plein essor lorsque les 

deux heures furent passées, bien 
trop vite. Certains se retrou-
vèrent alors pour un repas en 
commun qui conclut ainsi cette 
matinée. 

Je me réjouis déjà de notre pro-
chaine rencontre, en principe 
tous les 3èmes samedi du mois, 
sauf en avril, qui tombe sur le sa-
medi de Pâques. C’est pourquoi 
nous l’avons reporté au 20 mai. 
Nous allons poursuivre le thème 
«Qu’est-ce qui renforce la cohé-
sion des habitants de la Suisse?» 
Nous nous réjouissons aussi d’ac-
cueillir de nouvelles personnes.

Prochaine rencontre:
le 20 mai à 09h30
de nouveau à Berne, Welle 7

Informations et inscriptions chez

Margret Lehmann  079 285 20 74     
<margret.lehmann@bluewin.ch>
ou Stefan Zulauf  076 328 14 27    
<zulaufst@gmail.com>
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Projets des Amis de Caux

L’année dernière nous lancions 
de nouveaux projets pour les bé-
névoles qui désiraient participer 
activement à la conférence d’été 
(maintenant Forum). Nous aime-
rions poursuivre et développer 
deux d’entre eux et nous cher-
chons donc des bénévoles pour 
ces deux projets.

1.-Accueil suisse à Caux

Nous aimerions que tous ceux qui 
arrivent à Caux soient accueillis 
chaleureusement. Nous souhai-
terions aussi que les gens qui ha-
bitent dans les environs de Caux 
puissent aussi faire connaissance 
avec cet endroit. L’aide à l’accueil 
pourrait vraiment contribuer à at-
teindre ces deux buts. Cette aide 

est particulièrement nécessaire 
lors des événements officiels : 

le jour de l’ouverture officielle du •	
Forum vendredi 30 juin 2017 *

lors des « Portes ouvertes » •	
dimanche 2 juillet 2017 *

Un tel engagement exige une 
bonne maîtrise des langues (y 
inclus l’anglais) et une certaine 
connaissance de Caux et d’Initia-
tives et Changement (&C).

La Fondation Caux-I&C offre un 
repas aux bénévoles le jour de 
leur participation. 

* Inscriptions auprès de Véroni-
que Sikora,   079 440 19 61
veronique.sikora@bluewin.ch

2.- Chasses au trésor historiques 
et visites guidées

Dans l’idée d’une ouverture vers 
l’extérieur nous aimerions qu’un 
maximum de personnes, puissent 
découvrir ce bâtiment extraordi-
naire du Caux Palace et son his-
toire qui ne l’est pas moins.

Pour guider de telles visites à tra-
vers la maison ou encadrer une 
chasse au trésor (pour enfantes 
et adultes) nous avons besoin de 
bénévoles qui, si possible, n’habi-
tent par trop loin de Caux. Et de 
gens qui apprécient les contacts 
et s’intéressent à l’histoire.  

Pour plus d’informations  : An-
drew Stallybrass, 076 469 96 63 
andrew.stallybrass@caux.ch Pro-
jets des Amis de Caux

nouvelles de la fondation
CAUX-Initiatives et Changement

En hiver, le Caux Palace se refait 
une santé
Sabrina Thalmann, Genève     
Photos ; 1) A. Stallybrass, 
    2) et 3) Ch. Keller

Le Caux Palace ne connaît pas de 
pause hivernale. Cette période 
est l’occasion pour la Fondation 
CAUX-Initiatives et Changement 
(CAUX-I&C) de prendre soin de 
son patrimoine historique, le site 
du Caux Palace, et de mettre en 
place des installations plus éco-
logiques, en accord avec son en-
gagement pour un mode de vie 
durable.

Les travaux entrepris pour réno-
ver la galerie par laquelle passe la 

ligne Montreux-Les Rochers de 
Naye, arrivent à terme. Il s’agis-
sait des premiers travaux de ré-
novation depuis la construction 
du tunnel dans les années 1900. 
Comme l’explique Ludovic La-
font, directeur du Centre des 
Services auprès de CAUX-I&C 
et superviseur du projet: Il était 
impératif d’effectuer ces travaux 
car l’état du tunnel se dégradait et 
il présentait des risques pour la cir-
culation et les usagers. 

Les travaux ont débuté le 29 
août 2016 et se sont terminés 
le 20 novembre 2016. Ils ont été 
réalisés en consultation avec le 
Service immeubles, patrimoine et 
logistique du canton de Vaud afin 

d’assurer que le nouveau tunnel 
soit conforme aux normes histo-
riques. Le train circule à nouveau 
depuis mi-novembre, permettant 
aux habitants, touristes et visi-
teurs de la région de voyager en 
toute sécurité. Le coût des tra-
vaux de maîtrise d’ouvrage s’est 
élevé autour de CHF 800’000 
et l’entièreté de cette charge in-
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combe à la fondation. Nous re-
mercions chaleureusement tous 
les donateurs privés qui ont sou-
tenu ce projet.

En 2017, les rénovations se pour-
suivent avec le projet de restaura-
tion de la promenade en terrasse 
et de ses arcades qui s’étendra sur 
plusieurs années. L’objectif de ce 
projet est de rendre à la prome
nade un aspect général conforme 
aux intentions d’origine, en assai-
nissant la dalle de la promenade, 
ainsi que le mur en pierre, qui 
présentent des dégâts. Proprié-
taire du Caux Palace, la Fonda-
tion CAUX-I&C pratique des tra-
vaux de rénovation de manière 
constante et permanente depuis 
les années 1980, que ce soit 
au niveau de la rénovation des 
chambres et des salles du Caux 
Palace ou dans le cadre d’un plus 

grand projet, tel que celui de la 
restauration de la terrasse.

Parallèlement à ces rénovations 
la nouvelle centrale de chauffage 
à distance du Caux Palace a été 
inaugurée le 26 octobre 2016. La 
centrale, réalisée en contracting 
avec le Groupe E Celsius, fournit 
de l’énergie thermique au Caux 
Palace et ses annexes, ainsi qu’au 
bâtiment voisin de l’Ecole de la 
Rose-Croix. Les deux chaudières 
à mazout, datant de 1988 et ne 
correspondant plus aux normes 
de pollution, ont été remplacées 
par une nouvelle chaufferie fonc-
tionnant désormais à 80% au bois 
et à 20% au mazout. Les travaux, 
débutés en juillet 2015, ont duré 
environ un an. L’installation d’une 

telle chaufferie dans le sous-sol 
du Caux Palace, dans un local 
assez restreint, ne fut pas une tâ-
che facile et un certain nombre 
de difficultés ont été surmontées 
pour assurer la mise en place de 
ce nouveau système.

Ce projet écologique représente 
une étape importante dans l’en-
gagement de CAUX-I&C pour le 
développement durable. Cela nous 
permettra d’économiser environ 600 
tonnes de CO2 d’origine fossile par 
année, explique Christoph Keller, 
Facility manager de CAUX-I&C. 
Le bois servant de combustible vient 
de la région, ce qui permet de limi-
ter les transports produisant davan-
tage de CO2 et en même temps de 
soutenir l’économie locale.

C’est ainsi que le Caux Palace se 
prépare et se conserve au cours 
des années afin d’assurer la pré-
servation et la durabilité de ce 
site unique. 

Aidez-nous à préserver notre pa-
trimoine et soutenez notre mis-
sion !

en souvenir de trois pionniers

Erika Utzinger - Gruber    19 février 1923 - 29 janvier 2017

Voici en résumé un extrait du parcours de vie d’Erika, qu’elle avait elle-même écrit:

«Une fille fermée et amère, se comparant aux autres et pleine de pensées négatives, est devenue une 
femme qui a pris part au sort et à la vie de ses semblables, essayant de se préoccuper de ce qui se passait 
chez les autres plutôt que de se prendre elle-même au sérieux.»

Ceux qui souhaiteraient découvrir ce qui a poussé Erika à s’engager pendant plus de 40 ans et sans salaire 
au service du Réarmement moral, peuvent obtenir l’entier de son parcours de vie auprès de Regula Hirzel:  
<regula.hirzel@gmx.net> ou au no 044 381 72 16.
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Erika et les archives
Eliane Stallybrass, Caux

Comme vous le savez peut-être, Erika a commencé en 1962 à récolter 
tous les documents de Caux  : conférences, lettres, articles de journaux, 
magazines, etc. Elle n’avait aucune formation pour cela, si ce n’est le senti-
ment que cela devait être fait. A l’époque, l’opinion générale était qu’il fal-
lait se concentrer sur l’avenir et non sur le passé. Erika a cependant été de 
l’avant, a tout organisé, et aussi s’est formée à l’archivage. Elle a maintenu 
cette tâche pendant près de 40 ans. 

Pendant longtemps tout cela ne m’intéressait pas, comme c’est le cas quand on est jeune. Bien plus tard, j’ai 
découvert ce qu’Erika faisait. Elle m’a demandé alors si je prendrais le relais. Mais il était clair que le moment 
était venu de trouver une nouvelle étape pour tous ces documents, et nous nous sommes demandé ce que 
nous pouvions en faire. Sur le conseil de Micheline Tripet qui, à l’époque, était l’archiviste de la Ville de Ge-
nève, la Fondation a décidé de faire don de ces archives aux Archives cantonales vaudoises. Son directeur, 
M. Coutaz fut très impressionné de découvrir tout ce qu’Erika avait fait. Il était ravi d’hériter de ce fonds.

Ainsi j’ai passé alors 2 ans avec Erika à indexer et ranger ces documents dans des cartons prévus à cet 
effet. Beaucoup de travail, et des moments très drôles aussi. On a beaucoup ri ! Tout est maintenant aux 
Archives cantonales vaudoises. Plus de 160 mètre linéaires qui sont à la disposition de tous ceux qui s’inté-
ressent à l’histoire de Caux et du Réarmement moral. En ce moment deux doctorants  font un travail sur 
nos archives. Ils ont reçu pour cela une bourse de trois ans du Fonds national suisse de recherche. Erika 
serait bien heureuse d’apprendre cela.  Tout ceci ne serait pas possible sans son énorme travail. On peut 
même affirmer que sans Erika, il n’y aurait pas d’archives de Caux.

Pierre Spoerri – 25 janvier 1926 – 22 février 2017

Résumé de la cérémonie de reconnaissance à Zurich
Maya Fiaux, Préverenges 

C’est une foule, parmi laquelle beaucoup étaient venus de loin, qui remplissait le 9 mars dernier la grande 
église française, « l’Eglise Protestante Internationale » de Zürich, pour prendre congé de Pierre Spoerri. 
D’une certaine façon, ce temple offrait un cadre bien adapté à la personnalité si diverse de Pierre Spoerri ; 
car Pierre et Fulvia ont été longtemps actifs dans cette église où ils se sentaient en  famille.

Nous avons entendu quatre interventions entrecoupées de musique et de chants anglais.

D’abord Monika Weber a décrit de manière très chaleureuse et émouvante les relations étroites de Pierre 
avec un cercle restreint de proches. 

Ensuite Marianne Spreng a mis en lumière, à l’aide de nombreux exemples, comment Pierre a contribué 
à forger pendant des années les thèmes et les préoccupations des conférences de Caux ; et comment 
il mettait ces thèmes en relation avec les changements nécessaires dans le monde, tout en prenant soin 
individuellement de gens de différentes provenances.

Dick Ruffin avait fait le voyage depuis les Etats-Unis. Il a souligné l’importance des fréquentes visites de 
Pierre dans ce grand pays, en particulier lorsque l’Amérique passait par des temps difficiles et que Pierre 
avait comme but de toucher les décideurs. 
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Enfin le pasteur Andreas Schaefer a complété le portrait. C’est lui qui s’est occupé de Pierre et de Fulvia 
dans la maison de retraite où ils résidaient depuis une année et demi. Il a mis en évidence le « vaste hori-
zon » du couple et a raconté que le contact avec eux avait tellement piqué sa curiosité qu’il est monté à 
Caux l’année dernière ! 

Les paroles d’adieu du révérend Doglas J. Browner et un morceau  d’orgue de J.S. Bach qui exprimait la 
joie formaient la conclusion de cette cérémonie pleine de dignité.

Puis vint le temps pour moi de prendre congé. Pierre m’a accompagnée, malgré une grande fatigue, jusqu’à 
la porte de la maison et me donna une chaleureuse étreinte. 

Le jour suivant, j’apprenais que cela avait été le dernier adieu. Il mourut dans le taxi qui le menait à un 
examen médical. 

Merci, Pierre, pour cette fidèle amitié, aussi pour mes parents!

Ce que je dois à Pierre
Andrew Stallybrass, Caux

En perdant Pierre, Eliane et moi avons perdu un ami très cher. Tout n’a pas toujours été facile entre nous. 
A une certaine époque, nous avons vécu des blessures et des divisions. Mais cela m’a permis de vivre 
une des expériences spirituelles les plus profondes de ma vie. J’ai réalisé que vraiment je n’aimais pas la 
personne que j’étais devenu et que mon ressentiment  était mon problème, et non pas celui de Pierre. Et 
j’ai commencé à prier, tenant ma blessure dans mes mains ouvertes, renonçant à m’y accrocher et priant 
Dieu de m’en délivrer. Et Il l’a fait.

Nous avons renoué notre amitié. Il s’était montré très attentif et sensible lorsque j’étais revenu de deux 
années passées en Rhodésie et en Afrique du Sud, et que j’avais revu Eliane pour la première fois après la 
rupture de nos fiançailles. En plein milieu d’une conférence très chargée, il avait trouvé  le  temps de passer 
chaque jour un moment avec moi. Je m’en souviens et je lui rends honneur pour cette attitude. 

J’ai publié deux de ses livres. Nous avons été invités à des anniversaires et à des célébrations. Nous avons 
rendu visite à Pierre et à Fulvia, encore tout récemment. Nous nous sommes quittés en amis. Et je lui dois 
une des leçons spirituelles les plus importantes de ma vie jusqu’à ce jour. 

Pierre avec Niketu Iralu

Photo: Monika Bodmer

Deux souvenirs inoubliables de Pierre
Monika Bodmer-Flütsch, Bülach	

Il y a environ 50 ans, j’avais été invitée par Theo, Hélène, Pierre et 
Fulvia Spoerri à faire un «voyage d’étude» à Assise. C’était magnifique, 
passionnant et riche d’enseignements. Je n’ai jamais découvert com-
ment j’avais «mérité» cela – c’était un cadeau.

Il y a quelques semaines maintenant, le 21 février, j’ai rendu visite à 
Fulvia et, pour une fois, Pierre était présent et pas occupé par d’autres 
choses. Nous avons échangé des nouvelles d’amis communs et soudain 
Pierre me dit: «Je repense avec grande reconnaissance à ce temps que 
nous avons passé ensemble à Assise».
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Extraits d’un hommage
Alick Sytor, Belgique

Pierre personnifiait à la fois l‘autorité naturelle et la force tranquille de 
ceux qui sont en mission et ont une vision de celle-ci. Ces traits de 
caractère étaient non seulement forgés par de profondes convictions 
chrétiennes mais également portés par cette «direction intérieure», 
qui permet de conjuguer l’inspiration avec l’action.  

Dans mes impatiences de jeune homme qui voulait tout vivre, il 
m’encourageait, avec bienveillance et lucidité, à être à la fois modeste 
veilleur et témoin du monde dans lequel nous vivions pour mieux 
devenir passeur, en m’invitant par ailleurs à prendre conscience des 
exigences et des implications d’un tel choix. 

Son immuable et large sourire vous accueillait et accompagnait la so-
norité de sa voix reconnaissable entre toutes, ce ton à la fois enjoué, 
grave et posé qui, couplé à sa haute stature ne laissait jamais indiffé-
rent et traduisait  la confiance qu’il vous accordait. Sa présence vous 
sollicitait d’emblée, certes avec gentillesse et  empathie, mais toujours 
pour aller à l’essentiel.   Le regard était pénétrant et ne vous lâchait 
plus, mais c’était pour mieux vous écouter et vous comprendre.

Fin Août 1974 : j’avais vécu un été  épuisant à Caux, après la fin de ma 
dernière année académique et je me trouvais à une croisée de che-
mins de vie. Avec Pierre et avec mon père Charles Sytor, nous fîmes 
un long moment de silence. C’est à ce moment-là que Pierre fut ins-
trumental dans le choix de deux aspects de ma vie qui furent autant 
décisifs qu’épanouissants. D’abord celui d’une longue vie professionnelle à l’international qui fut  comblée, 
passionnante et riche, me permettant de découvrir le monde fascinant de l’Entreprise  en Europe et aux 
Etats-Unis. Ensuite, celui d’un service militaire qu’il m’encouragea à faire et que j’effectuai dans une unité 
d’élite qui me permit d’être basé en Allemagne pendant 12 mois. 

Dans une longue lettre qu’il m’écrivit peu de temps après mon retour en Belgique, il me souhaitait tout le 
meilleur en me disant que le Seigneur serait à mes côtés et que lui-même me porterait dans ses pensées 
et prières tout au long de mes cheminements à venir.
 
Au revoir cher Pierre et encore chaleureusement merci. 

Trudi Mani – Oertle		  21 avril 1921 – 30 mars 2017

Nous venons encore d’apprendre cet autre décès. Avec Trudi, nous avons non seulement perdu une 
fidèle amie et lectrice de Zig-Zag, mais aussi l’une de ces «dames bernoises» qui, pendant des années, 
sont venues avec un autocar à Caux avant chaque conférence pour y faire tous les lits dans les différents 
bâtiments, contribuant ainsi grandement à la préparation de la saison des rencontres.


